
ALBUM UNIVERSEL 98Z
oi*us-fms donne POUR RIRE Un examinateur questionne un leu-

ne tîýhe, peu sur la Tetllit.
maladagé une hum de ruA le.

AI-u» MLOM »Vire leur pot." seeaurs. Qu amis sont réunis Chez le - VOYOnS, fait le lyrofmeur,

ostpit«Re ni» Xsimbode aie fils = et chacun parle de ses der- est-ce qui régnait en' Russie à ý11tu11
8ýý nières prouesses ft*la chasse. epoque-là ?

litvre 1 sur la DY* Et vous, demande-t-on au maitre die - Dame, balbutie le fruit eec, il rê-
J= lAvré Q sur le cýmn;mmde la maison; avez-vous été bon chasseur? gnGit un Àmid in-ten%3e.

Livre 3 ffux les Rognons Labuse qui est d'une maladresse in-roi" Livre 4 pouIr les Feinmes X X X

=(cacheté) 
signe:

Mon Dieu... dit-il, je tue peu, Dans un bureau & p1aeement.

Quand vouà% perdez vog forces. mais je blesse beaucoup! -Comment vous me recommandez
Quand vos nerf$ vou. abandonnent- cý garcon. et j'apprendz qu'il a pasie
Quand votre vitalité S'en vaý X X X cinq ans à la maison pénitentiaire de
Quand quelque ch0sý gnine votre consti- Deux dames lent à. mots couverts Melun.

en présence de M illette de l'une del- -Dame! Vous vouliez quelqu'un quiAlors nion livre vous uxpliquera un ino7,en les dune amie -stéde guérison. commune qui paae pour fùt rc longtemps dans la ménite ..............
Or, le livre est gratuit. très économe, la U lie vient Swheter maison! Je mots la main à 14 plume pour.ii vous pariera de mon pane, des trente deux bébés à la îlis. X X u voans que fai voués aux Malades. lia fillette, d'unton sérieux de petite us eaire savoir que le mavon le
il vouff expliquera comment Yod trouvé femme Un gentleman let sa femme visitaient plus pur, le plus agréable, le Meil-les danses de toute cette faiblesse. Il vouz Sans doutle, qu'en en prenant 

-Unis.
=entrera que les nerfs tat4rieUM ëtalent deux, un collège célèbre aux Etats Il leur pour la peau, c'est le
fidblem L't cela vous paraitra aussi claire elle les a eus h meilleur marché. aolinirèremt, dans le parc, un certain
que le jour. nombre de monuments funéraires dé-

pail les nerfs C1.6 vous tionnaissez, diés aux anciens professeurs M.direc- SA V O N ,avec lesquels vous sent« et que votre vo- Gaston, toujours malheureux ain teur8 de l'établisseInIent- 118 arrivé-lonté commande quana vous marchez et BA BY ts
q1emd vous taites un mouvement mais courses et toujours à la recherche du- rent à we tombe qui portait cette ins-
bien les nerfs don organes intérieure. Lez ne lime eharitable, a, en lit la O V17N
nortir qui actionnent et gouvernent le coeur. vingtième ,Fýýue J-ohn C. Blank, à la mémoire de sa Aucun aatm galyon pàgàié

Loi 
nerfs 

(lui 
signifient 

on de la force 
ou 

M 
foie, 

trouver

de la faiblesse pour re0tomac. le foie. leu on chler oncle,' je lie vous de. femme bien aimýM."

rosInousI pour tous les organes qui sont en- ruande pas d'argent; mais us zul Le gentleman demeura qulelques mi-

sentjels pour la santé, Pour la vie et pour avez des relations, trouvez-rnooîý se nutes pensif, puis il dit, avec un soupir: ALBERT TOUT SOAF CO, MOURÉALle 1,ouhe=ý Ment des gens qut m'en -Prétent. - AOh! comme je voudrais faire met-
C"i' était ma. plus grande découverte. tre une insuiption semblable dans mon

AloTg la vois à, la santé était ouverte. Il X collègë 1
me fallait vUelliser ces nerfs int4rifflw.
C'est; cette fin que J'avais en vue en tra- commandant' de cavalerie en
valilant dans 100 hbpItaux et au chevet des teimite deeuis qmielques mois, s'est
malades. pris de querelle- îu Qg4atre avec 10
.. X la lin je vins à. perrectIonner ma pres- inconnu qui, peu brave de nature, se LE BAUME TQIUMAL
CrýV"ôft Xappélai ce remède un restau- borne à proférer à mi-70ix de vaguerant,

A présent Il en n 11M (ýtIe de souffrances, que d'ennuis v otre
Çannu vair le nionde entier'oemme le i L V;us di*e 7 jeéCrie la eomh=)U- on 8'4viterait en. prenant quelques

IME«.&U"xt DIY Dr ffloop dant, en e'dlaýncaut.la doses de BAUME 'RHUMAL au Ne négligez- -le Wài rien dit. pas les co
int pourquoi effle putaloité 

. . . :. premier symptôme de grippe. Re- ments dun rh e.

nairû le. répéte-Z um ýsaYez
wein-ce qui l'a 1ýjI% et .0 4"ani je X 1 X méde actif, sûr, et sans rival. autant

peuple ? que Possible d'éviter les refroidis.se-
Il trolà,rawons vitalen. On poxle, devant un momeur qui a
tie, Prollâle" ont que fal ent la muidque en horreur, d'un pet Ments, et habillez-vow chaudement

]CYné votrepro»ri4u est en danger =aie surtouttraitement 1 es homme de sept ana qui émerveille tout pendant ces temps traitrelselle est b"n aseuréla. 1qu'ewl»Ce qui est
(ý«I ea JaMI,044 été fait ni &,vent ne: de- le un talent de pianiste sur- pliafF Inrportimit, lui vie en 1» P-Pridu e du printemps.

prenant, &Mz un enfant de son il". Mman0es les prlx et plans ça'ne vous A la moindre toux
LIL, »Monde est que la prùmrlptlçni tat -Moi, dit le monsieS froidement, eo .Ùters 14en pour Vous renseewner. prenez immédi

e116-ùëiý" Puelque remède qui agit directe- si j'av&ie un emfa«t de sept a &«P»tupé«ml de la matlolaul ILle or atement du J'
Ment Our l" nerflo affaibli* ', ne qui Ceinada, Ise rue watut-J

joue du piano, je le ferais enfermer g.I.M trofiF1éMeý ot la Pins apparpnte, est dans une maisoin de correctiçn jusqu'à On denuande de boue agents.que, J'ai £Lnnoiic* au monde que, pour aima
dij,0, idns les inalailec. de tout partout, ea majoribe.
4we2>t bienvenus à, prsndre le x6etaurent X x X SIROP M Eu

du Dr Shoop pendant 'tout
,tM IMiW *aUX risquer unÉ »ul sou. lUn neveu a pris ÈL part le médecin

<Wtt*.4écouvertio que J!]Ll faite, lu qui soiffle.mon oncle et Ilinte"ffle - Go odron et
$talent in rurev qýte je pouvais fat- -Voyons. cher docteur, dites-moi la
eme en tenté obreté. Vôus savez quelle affeiý-tion 4'lîulle de Éýie'dè MCw.' Isoue avoir cette aide fait« simple- i ýai pour lui, je suis son fieuitftffl e'ecil patent,

Vous thlécriver et dernandoi 10.11"6 dont son uni(jue ami, son héritier_ ý,0,as gu4lim, preqque immédia.
besoin, Le Méd8einý gravement - Vous Ates IONS,

pas: &argwnz Une carte poo- un homme courage=, uýe$t-ce pu temleut et eWmême temps r6tablivil -tale Votw 3pporteý la livre.
-4m On peut tout 'Vom dite 1 - -1

le M«lMga do :]tgýtg (w feii sell8atilom au Can

b-tu oul, A1ý guérisons Presque Miraoýu1eusGs qu'il
le "tu, d'%Ln,"in, 4'un,

ý;',!Au *0MCq#tw,ýnp, Opère de maladies des..ÎlTonrheý et

des poumolle.

04 J, L
'4 1 Il .......

ThMtre Natbriàl Fran *S''çai

iWe vlçndüs,.
Y

opalom de eld Pfafi kfie de 18*01
Grande figui7eu0o - hfago1iý"ea déýor,

vea= ORO14"

ge , ý4lie* et - 'Valent île *1.23
ae co et

P" de rebtégmtt»au*,

'À
Prix J-Wffl 1 100, lm, me, t5e4 Ne.

f go w

>

È

IIP,

7 7 _AýA


